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Je terminais l’installation d’un mitigeur thermostatique pour
bain-douche (verrouillage à 38°C, garanti 2 ans si retourné dans
son emballage d’origine) quand j’entendis vaguement�:

«�L’eau alliée à l’air élira la rouille�!�»

J’allais rétorquer que c’était de l’inox, mais personne ne
m’avait accompagné au chantier ce jour-là. Je me précipitai
donc vers les toilettes de l’entrée, d’où cette voix fluctuante
avait semblé provenir. Le cabinet était vide. La veille, j’y avais
hâtivement colmaté une fuite, car les locataires d’en dessous se
plaignaient depuis un mois de l’humidité de leur penderie. En
effleurant les tuyaux d’un doigt professionnel, pour m’assurer
de leur étanchéité, je remarquai des rides au fond de la cuvette.

De retour à la salle d’eau, je trouvai une nymphette étendue
dans la baignoire. Elle fredonnait�:

«�Raoul ouïra le lai oral�: Laure l’a élu, alléluia�! Elle le
ralliera à la loi�; elle le reliera au lierre, à l’île, à l’eau, à
la lueur aurorale. Rieur, il la louera�: Ouaille liliale à
l’œil rare, à l’aile irréelle, à l’allure aérée�! Oie à l’oreille
ourlée, à l’arrière roulé, à l’aréole auréolée�! Ô lolo, Oural
où l’airelle a le rôle-roi�! Ô raie, ruelle rurale où roule le
loulou olé olé�! Oui, Raoul ouïra l’aria�: il lira la loi�; il
ira à l’eau�; il aura Laure au lieu où erre l’oreiller�!�»

Soûlé par sa litanie, je lui demandai sans ménagement si elle
cherchait les poux et voulait me voir marri. «�Oui,��������
me répondit-elle,

l’or reluira où le ru roulera. Le roi lui allouera le réal,
l’aïeule Eulalie le leu, Aurélie la lire, Léo Euler l’euro.
Où Laure ira, Raoul aura l’or ou l’aloi�!�»

Elle me tendit alors un anneau métallique, mais il n’était pas
de diamètre 32. Pour adapter le flexible au mitigeur, un joint
élastomère était de toute façon préférable (à condition de ne
pas trop le serrer). J’envoyai donc son jonc de laiton dans ma
boîte à outils. Elle ulula�:

«�Erreur, erreur, lori éraillé�! L’ère au rire a rué�: Laure
raille l’ara leurré�! Le roi Uriel le rouera, ô roulure à
œillère�! Erre, erre, râleur Raoul�! Le rire à Laure a l’ire
ailée�!�»

Elle s’échappa soudain par le siphon, dans un
gargouillement tourbillonnaire. J’y enfonçai illico le bouchon
de 40. J’allais enfin avoir un peu de calme pour achever cette
salle de bains. Nous atteignions déjà trois semaines de retard, et
M.�Aloysius Bertrand nous avait prévenus qu’il emménagerait
dans l’après-midi.
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